
Bénin : Les acteurs du projet de vulgarisation de la Doctrine Sociale de 
l’Eglise désormais mieux outillés à travers un atelier de trois jours à Dassa  

Alors que la cinquième phase du projet de vulgarisation de la Doctrine 
Sociale de l’Eglise (DSE) tire progressivement à sa fin, les responsables de 
l’Institut des Artisans de Justice et de Paix (IAJP) ont organisé du vendredi 
05 au dimanche 07 avril 2024 un atelier national de réflexion et de 
formation au profit des acteurs de l’éducation des écoles catholiques des dix 
diocèses du Bénin et des membres des comités de pilotage.  Cette rencontre 
qui s’est tenue au centre ‘’A l’Ombre du Sanctuaire’’ de Dassa-Zoumè, a 
permis  d’ouvrir de nouvelles perspectives aux acteurs clés de cet important  
projet axé sur la promotion des valeurs humaines, familiales et sociales. Les 
échanges ont également permis aux bénéficiaires de s’approprier 
véritablement les outils techniques et pédagogiques, ainsi que les nouveaux 
mécanismes d’implémentation des nouvelles composantes de la phase six du 
projet de vulgarisation de la Doctrine Sociale de l’Eglise.  

Loin d’une rencontre ordinaire, les  assises de Dassa-Zoumè sont en effet la 
quinzième édition des ateliers de l’IAJP relatifs au projet de vulgarisation de la 
DSE. Pour le compte de cette année, les travaux ont duré trois jours et ont connu 
la présence effective de 136 participants qui ont échangé autour du thème 
« Appropriation des outils pédagogiques du projet DSE axé sur les valeurs pour 
une phase 6 encline à la participation militante ». A en croire les organisateurs 
de cet atelier, l’objectif principal visé est de faire de ce rendez-vous un cadre 
d’échange et de partage d’expériences pour le renforcement des capacités et des 
acquis, en vue d’une amélioration des stratégies d’accompagnement des acteurs 
éducatifs pour un meilleur processus de prise en charge des apprenants grâce à 
l’accent mis sur les valeurs humaines, familiales et sociales ainsi que 
l’appropriation des outils pédagogiques essentiels en vue d’aborder une phase 6 
qui se veut plus inclusive et participative avec beaucoup plus d’engagement et 
de détermination dans le contexte actuel de grands défis pour l’éducation en 
Afrique.  

Les participants désormais mis au même diapason  à travers des activités   

Dans la perspective d’assurer une bonne assimilation de la vision par les 
différentes parties prenantes au projet de vulgarisation de la DSE pour en faire 
des relais efficaces sur le terrain, les responsables de l’IAJP ont déroulé un 
programme assez spécial au cours de cet atelier. Ainsi, les activités ont tourné 
autour de cinq axes primordiaux à savoir la formation, les travaux pratiques en 
carrefour, le suivi-évaluation des activités du projet, la prière pour un 
ressourcement spirituel et la librairie qui a été une sorte de foire où une gamme 



diversifiée de publications de l’IAJP sur l’éducation a été mise en vente. Mais 
concernant la phase de la formation, elle a été spécifiquement marquée par deux 
importantes  communications. La première, animée par le Père Éric 
Aguénounon, Directeur de l’IAJP a porté sur le thème « Vulgariser la DSE dans 
les écoles et collèges catholiques : l’esprit initial de l’approche pédagogique de 
l’IAJP ». Quant au Père Hermann Agboffo, Directeur Adjoint de l’IAJP, il a 
plutôt animé une communication sous forme de panel dont le thème est « Bâtir 
une communauté de frères au service du bien commun pour bannir les violences 
de nos écoles ».  

Le militantisme, le soubassement pour la formation de citoyens de type 
nouveau  

 Après avoir rendu un vibrant hommage à feu Monseigneur Isidore de Souza, 
grand artisan à l’origine de la création de l’IAJP, le Père Éric Aguénounon, 
Directeur de cet institut, a mis l’accent sur le militantisme. Pour lui, c’est la 
seule énergie capable de transformer l’être humain en un citoyen de type 
nouveau. Et pour arriver à concrétiser cette noble vision, le Directeur de l’IAJP 
compte désormais  miser sur les clubs DSE au cours primaire et à la maternelle 
et les équipes DSE dans les collèges et lycées. « Ce sera le lieu pour nous de 
former dans les cœurs, dans les consciences et dans la volonté, des citoyens et 
des citoyennes nouveaux ». Occasion pour lui d’appeler les directeurs des écoles 
catholiques, les religieuses et les enseignants à une synergie d’actions pour 
relever  ce défi contemporain.  

« Ce n’est plus une sinécure. Etre enseignant aujourd’hui est une vocation qui 
vous engage à faire davantage de l’école une famille ».  

La DSE, la vraie panacée pour sauver l’éducation des enfants  

Monseigneur François GNONHOSSOU, évêque du diocèse de Dassa-Zoumè, 
Évêque chargé de l'apostolat du laïcat et de la famille a aussi répondu à 
l’invitation de l’IAJP. Selon lui, la DSE est une loi ecclésiastique pour sauver à 
tout prix la bonne éducation des enfants, faire d’eux de bons fidèles et de 
valeureux patriotiques citoyens.   

« L’Eglise catholique sent le besoin d’être le lieu où l’on doit puiser les valeurs 
inestimables pour redonner à l’humanité son image voulue par son créateur 
depuis les origines… En résumé, c’est l’homme intégral que l’Eglise catholique 
cherche à promouvoir et à développer à travers l’évangile de Jésus christ».  

Au terme de son allocution, Monseigneur François GNONHOSSOU n’a pas 
manqué d’invité toutes les personnes impliquées dans l’enseignement catholique 
à œuvrer pour une instruction qui puisse garantir un avenir reluisant, non 



seulement intellectuel, mais humain et intégral aux apprenants. De même, il a 
prié en faveur des parents pour qu’ils puissent  pourvoir pleinement aux besoins 
moraux, financiers et matériels des enfants.  

 


